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LEIF AGNÉUS - Le président de swissstaffing représente l'association des services de l'emploi et siège
désormais au Comité directeur de l'Union suisse des arts et métiers (usam). Il s'y engage entre autres pour
défendre un marché du travail flexible et contrer des réglementations néfastes et inutiles.

«Un énorme effort d'intégration»
Il y a un mois, vous avez été élu
- en tant que représentant de
swissstaffing - au Comité direc-
teur de l'usam. Qu'est-ce qui vous
attire dans cette collaboration au
sein de l'organe directeur de la
plus grande association faîtière
de l'économie suisse?
Leif Agnéus: Mon travail dans le do-
maine des services du personnel m'a
permis d'avoir un aperçu des sec-
teurs les plus divers de l'économie
suisse. L'usam apporte une grande
contribution lorsqu'il s'agit de re-
grouper les intérêts. Je me réjouis
de pouvoir apporter ma perspective
intersectorielle dans les discussions.

La politique du marché du travail
est un dossier central à l'usam.
Comment pouvez-vous y apporter
votre expérience?
Dans le domaine du travail flexible,
nous anticipons les tendances qui
vont s'imposer à l'ensemble du mar-
ché du travail. Avec le travail tem-
poraire, nous avons trouvé une
bonne réponse à une question qui
va bientôt fortement préoccuper
l'économie et la société: comment
réussir à être flexible tout en garan-
tissant la sécurité sociale nécessaire?
Cère des usines est révolue, de nom-
breuses réglementations rigides qui
respirent cet esprit ne sont plus
adaptées à notre époque. Mais tout
le monde ne peut pas simplement
assumer ou assurer lui-même les
risques de la vie. La pandémie l'a
également montré: l'État a dû venir
en aide à de nombreux indépen-
dants.

Leif Agnéus: Le président de swissstaffing et directeur général de
Man power Suisse représente désormais la branche du travail tem-
poraire au Comité directeur de l'usam. photo: dr
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«AU COURS DE CETTE
PANDÉMIE, LES

AGENCES DE RECRUTE-
MENT ONT MONTRÉ

CE QU'ELLES POUVAIENT
FAIRE.»

Lors de votre présentation face
aux délégués du Congrès suisse
des arts et métiers, vous avez
comparé les entreprises de travail
temporaire à des PME. Que vou-
liez-vous dire? Quand on parle de
PME, on ne pense pas forcément
à Manpower, Adecco ou Rand
stad?
Nos «Big 5» - je travaille pour l'un
d'entre eux - marquent les esprits,
mais couvrent moins d'un quart du
marché. Notre association compte
425 membres. Chez beaucoup
d'entre eux, une seule personne ou
une petite équipe place les travail-
leurs temporaires, souvent spéciali-
sés dans quelques professions et
branches: 58 % des agences de tra-
vail temporaire ont cinq collabora-
teurs ou moins.

Tournons-nous vers le passé: au
cours des cinquante dernières
années, le travail temporaire a
conquis une place importante
dans le monde du travail, on ne
peut plus s'en passer aujourd'hui.
D'où vient ce succès?
Uhistoire commence au milieu du
XXe siècle aux États-Unis dans le
domaine du bureau. De nouveaux
prestataires de services ont acheté
des machines à écrire et à calculer
et ont proposé aux entreprises de
les aider. Rapidement, les entre-
prises ont souhaité que le personnel
soit employé sur place, dans l'entre-
prise elle-même.

Quel secteur a été le premier à
recourir massivement au travail
temporaire - quand et pourquoi?
En dehors du travail de bureau,
notre activité a toujours été très va-
lorisée par le secteur de la construc-
tion et celui de l'industrie.

Quelles ont été les grandes étapes
du développement de ce secteur?
La loi sur le service de l'emploi
(LSE), avec son chapitre sur la loca-
tion de services - qui est entrée en
vigueur en 1991 après deux décen-
nies de débats - et la convention
collective de travail en vigueur de-
puis 2012, constituent des jalons im-
portants de cette évolution.

Aujourd'hui, l'économie n'est
plus imaginable sans le travail
temporaire. On parle de pénurie
de main-d'oeuvre qualifiée. Quelle
contribution les membres de
swissstaffing apportent-ils actuel-
lement à l'économie suisse?
Nous avions fait une enquête il y a
quelques années. À l'époque, les en-
treprises avaient notamment cité
comme avantages du travail tempo-
raire la couverture des besoins en
personnel à court terme (82 %), l'en-
gagement de spécialistes pour des
travaux de projet (67 %), la couver-
ture des fluctuations saisonnières
(66 %) et la possibilité de découvrir
de nouveaux collaborateurs (46 %).
Lors de la pandémie, les agences de
recrutement ont montré ce dont elles
étaient capables pour couvrir les be-
soins en personnel à court terme.
Nous pouvons être fiers de ce que
nous avons accompli - dans le do-
maine médical, les centres de vac-
cination et les hôpitaux, mais aussi
dans de nombreuses autres
branches, lorsqu'il a fallu compen-
ser les absences parfois fréquentes,
pour cause de maladie et de quaran-
taine.

Que signifie cette contribution en
chiffres: quels sont les volumes
d'affaires au plan suisse?
Nous estimons le chiffre d'affaires
de toutes les entreprises de travail
temporaire en Suisse à environ dix
milliards de francs pour 2021.

Dans quels secteurs le travail
temporaire est-il le plus répandu?
Selon l'enquête sur les forces de tra-
vail, on y recourt principalement
dans l'industrie manufacturière, la
construction, les transports, le com-
merce et l'informatique.

«L'HOSTILITÉ DES
SYNDICATS À L'ÉGARD

DU TRAVAIL
TEMPORAIRE NE PROFITE

PAS DU TOUT AUX
TRAVAILLEURS.»

La Suisse est un pays de PME:
quelle est l'importance du travail
temporaire pour les structures
jusqu'à 250 collaborateurs?
Il renforce considérablement les
PME dans la concurrence avec les
grandes entreprises: grâce à l'exper-
tise externe, les premières sont mises
sur un pied d'égalité - en matière
de recrutement et de candidature
pour des contrats plus importants.
Elles peuvent également confier le
recrutement et la gestion du person-
nel à un prestataire de services RH
et se concentrer sur leur activité
principale. Et bien sûr, la flexibilité
est d'autant plus importante que
l'entreprise est petite.

Le travail temporaire peut aussi
être utilisé comme tampon pour
réduire le chômage. Quelle est
l'importance de vos membres
dans ce contexte?
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L'effort d'intégration du travail tem-
poraire est énorme! Ce secteur per-
met à de nombreuses personnes
d'entrer ou de réintégrer le marché
du travail et constitue souvent une
passerelle vers un emploi fixe,
comme le montrent nos chiffres: en-
viron la moitié des travailleurs tem-
poraires visent un emploi fixe. La
moitié d'entre eux en trouve un dans
un intervalle de deux ans.

Alors qu'autrefois, c'étaient
plutôt les entreprises artisanales
qui faisaient appel à des intéri-
maires, on trouve aujourd'hui des
travailleurs dits «flexibles»
également dans des activités
hautement qualifiées. Qu'est-ce
qui a contribué à ce changement
d'image du travail temporaire?
Nous avons recensé les motivations
des travailleurs temporaires haute-
ment qualifiés dans le cadre d'une
étude. Elles sont multiples, mais se
résument finalement à un dénomi-
nateur commun: la recherche de
flexibilité et la protection sociale. Les
valeurs de satisfaction élevées sont
frappantes: sur une échelle de zéro
à dix, 68 % des intérimaires haute-
ment qualifiés recommanderaient
cette forme de travail à un ami ou à
une connaissance avec des valeurs
de 9 ou 10.

Dans quels secteurs les travail-
leurs flexibles hautement quali-
fiés sont-ils actifs?
Les secteurs fortement représentés
sont ceux qui sont touchés par la
pénurie de main-d'oeuvre qualifiée,
comme l'industrie pharmaceutique,
le secteur informatique ou le secteur
de la santé.

En termes d'heures, le secteur de
l'intérim a connu une croissance
au premier trimestre 2022 de
21,9 % par rapport à l'année

précédente. Que signifie cette
bonne évolution des affaires chez
les prestataires de services de
l'emploi pour l'ensemble de
l'économie?
Nous attribuons la bonne marche
des affaires à la combinaison de la
reprise économique et de l'incerti-
tude politique mondiale. D'une part,
les entreprises où nous intervenons
ont besoin de nos collaborateurs
parce que leur activité est en pleine
croissance et qu'elles sont réticentes
à embaucher des personnes en CDI
en période d'incertitude. Nos chiffres
ne permettent malheureusement pas
de savoir lequel de ces deux élé-
ments prévaudra au cours des pro-
chains trimestres.

Le secteur ne se porte pas bien
partout en ce moment. Ainsi, le
canton de Genève veut, dans le
cadre des marchés publics, limiter
à 20 % la part des travailleurs
temporaires sur les chantiers
publics et introduire des quotas
pour les petits mandats. Com-
ment swissstaffing se défend-elle
contre cette attitude liberticide?
Notre résistance politique n'ayant
pas abouti, nous avons maintenant
saisi la justice et déposé un recours:
nous estimons que cette atteinte à
la liberté économique est contraire
à la Constitution fédérale.

L'Union syndicale suisse (USS)
était à l'origine de cette attaque.
En 2019, elle affirmait que le
«phénomène du travail tempo-
raire» avait pris des «proportions
inquiétantes» et qu'il était urgent
de réglementer davantage cette
«forme d'emploi potentiellement
précaire». Que pensez-vous de ces
tentatives réitérées d'un prétendu
partenaire social et de son appel
à renforcer la réglementation?

«LE TRAVAIL
TEMPORAIRE PERMET
À DE NOMBREUSES

PERSONNES D'ENTRER
OU DE SORTIR DE
LA VIE ACTIVE ET

CONSTITUE SOUVENT
UNE PASSERELLE

VERS UN EMPLOI FIXE.»

Je ne comprends pas cette hostilité
à l'égard du travail temporaire dont
font preuve depuis longtemps les
syndicats - sous la férule de l'USS.
C'est contre-productif et cela ne pro-
fite pas du tout aux travailleurs. Car
la tendance à la flexibilisation ne
peut pas être stoppée. Mais peut-être
les syndicats sont-ils restés bloqués
à l'ère de l'usine.

Dans une organisation du travail
flexible, le travail temporaire offre
de loin la meilleure sécurité sociale
- notamment grâce à une CCT que
nous avons négociée avec quatre
syndicats et associations de travail-
leurs. Les syndicats pourraient donc
tout à fait avoir intérêt à renforcer
le travail temporaire, mais, comme
vous le rappelez ici, c'est le contraire
qui se produit. Par conséquent, la
réponse la plus claire à votre ques-
tion serait de dire que je ne com-
prends pas non plus!

Interview: Gerhard Enggist

www.swissstaffing.ch
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TRAJECTOIRE

Un connaisseur averti du marché du travail
swissstaffing est le centre de com-
pétence des prestataires des services
suisses de l'emploi. Cette association
d'employeurs représente les intérêts
de ses 425 membres face à la poli-
tique, l'économie et la société. Elle
est partenaire social de la CCT Loca-
tion de services - travail temporaire,
la convention collective qui compte le
plus grand nombre de travailleurs as-
sujettis en Suisse.

Longue expérience globale

Leif Agnéus est président de swissstaf-

fing depuis juin 2018. D'origine sué-
doise, il est titulaire d'un Master of
Science in Global Hospitality Business
obtenu à l'École hôtelière de Lausanne.

Il maîtrise de nombreuses langues: le
français, le suisse-allemand, l'allemand,

l'anglais et le suédois.
Marié et père de deux enfants, il ha-

bite à Lugnorre, dans le Vully fribour-
geois. Directeur général de Manpower

Suisse, ce fin connaisseur des services

de l'emploi et du marché du travail dis-
pose d'une longue et vaste expérience

aux plans national et international,
après avoir exercé diverses fonctions
de responsable chez Kelly Services, puis

Manpower. Et en tant que membre du
Comité directeur de swissstaffing.

Auparavant, il a travaillé pendant
près de dix ans dans un groupe inter-
national de restauration et d'hôtellerie,
comme directeur d'hôtel, puis directeur

des opérations à l'étranger et directeur
régional pour la Suisse alémanique.

«Notre métier n'est pas le plus facile»,

commente Leif Agnéus à propos du
travail temporaire. «Mais il nous rend
fiers. Peu d'autres entreprises sont aus-

si proches des gens. De même,peu de

métiers peuvent, comme nous, offrir à
des milliers de personnes des possibi-
lités d'emploi, des perspectives d'ave-
nir et des options de développement
pour leur carrière.» (En)


